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ÉDITÉ PAR AMIS SANS FRONTIÈRES

 LA 
SPHÈRE

Il s’agissait de racon-
ter la construction du 
barrage de Serre-

Ponçon, qui permit de 
maîtriser cette rivière 
impétueuse aux crues 
imprévisibles et rava-
geuses. Mais cela a 
entraîné l’engloutisse-
ment de nombre de vil-
lages ou hameaux dont 
Savines, reconstruit un 
peu plus haut, sur la 
rive actuelle du lac et 
rebaptisé Savines-le-
lac, ainsi qu’Ubaye, 
Prunières.
Cette Dame Durance 
(affluent du Rhône de 
324 km de Montgenèvre à 

La fête de la 
Durance

Avignon) ainsi domp-
tée est «équipée» 
tout au long de son 
cours de pas moins 
de 27 centrales élec-
triques qui produisent 
7 à 8 milliards de kWh 
par an. 
Son bassin permet, 
par ailleurs, d’alimen-
ter en eau potable 
environ 3 millions 
d’habitants et fait de 
la région, l’une des 
mieux pourvues en 
eau de tout le pourtour 
méditerranéen, sans 
compter le dévelop-
pement du tourisme 
en raison des sports 

nautiques notamment 
entre Briançon et le lac 
de Serre-Ponçon.
Il faut reconnaître sans 
chauvinisme (enfin, 
presque !) que sa vallée 
est merveilleusement 
belle (pléonasme pro-
vençal, comme nous 
aimons les pratiquer !). 
On y découvre des dé-
cors de rêve, depuis la 
haute montagne jusqu’à 
la vallée du Rhône. Elle 
longe tour à tour de hau-
tes vallées fleuries, des 
pistes de ski, des villa-
ges de Provence, des 
champs de lavandins, 
des vergers (pommes, 

Oraison

La Durance, 
«vous vous 

souvenez ?...»
« Ma Petite est 

comme l’eau, elle 
est comme l’eau 

vive,
Elle court comme 

un ruisseau, que les 
enfants 

poursuivent..»

Eh, oui, cela fait 
longtemps, et toute 

la France a entendu 
un jour parler 

d’Elle à travers ce 
film de Jean Giono 

et la chanson de 
Guy Béart : 
L’Eau Vive.



poires, pêches, abri-
cotsx.), des champs de 
melons, de céréales, 
de cultures maraîchè-
res, des vestiges an-
ciens, citadelles et tant 
d’autres chosesx.
A cause de tout cela, 
la Région PACA fête 

cette rivière tous les 
deux ans. C’est une 
énorme organisation 
sur 8 sites, répartis sur 
le cours d’eau. Huit 
pique-niques géants 
(6 000 personnes rien 
qu’à Oraison dont 
nombre de voisins des 
Bouches-du-Rhône) 
sur les sites aménagés 
avec des podiums, des 
tentes d’expositions 
pour accueillir les as-
sociations (sportives 
ou non), 
qui désirent se présen-
ter et se faire connaî-
tre. Des danses folklo-
riques, des musiciens, 
des chanteurs, des 
animations sur l’eau, 
dans les airs, etc etc 
Tout cela entre 10 h et 
19 h x.. FA BU LEUX !
A Oraison, cette mani-
festation était couplée 
avec un «Festival des 
Douceurs» en cen-
tre ville qui a permis 
’’d’élargir le potentiel 
clients» Un petit déjeu-

ner sur la place princi-
pale, avec le Président 
de Région, le Maire et 
autres personnalités, 
les danseurs folklori-
ques locaux, les har-
monies, et même des 
enfantsx et des grands 
déguisés en bonbons. 
Alors, dans tout ce 
branle-bas de combat, 
la petite association 
locale d’Amis Sans 
Frontières en a profité 
pour «s’exposer» pour 
la deuxième fois à l’oc-
casion de cette fête, 
pour rechercher des 
promesses de dons 
de laine, et vendre les 
bibelots que les trico-
teuses avaient confec-
tionnés avec amour 
pour l’occasion, afin de 
se créer un «petit pou-
voir d’achat» pour de 
la laine. 
Certaines tricoteuses 
(et amies non-trico-
teuses) avaient pu se 
libérer pour venir aider 
sur le stand, ce qui 



n’était pas superflu vu 
l’affluencex il faut dire 
- tout en restant mo-
deste si toutefois un 

Provençal peut l’être- 
que le stand était très 
joli, attirant l’xil par ses 
couleurs chatoyantes 

et la curiosité naturelle 
des passants pour une 
association caritative.
Beaucoup de réactions 
très favorables et cha-
leureuses, beaucoup 
de promesses de dons 
de laine, et une recette 
sympa.
Bref, une journée inou-
bliable tant pour les vi-
siteurs qui ont, semble-
t-il, fort apprécié sous 
un soleil de plomb, que 
pour les organisateurs, 
les animateurs et aussi 
les bénévoles d’Amis 
Sans Frontières sur le 
stand.
On recommencera 
dans deux ans !!!! 

Gérard Léoka


